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Chaque rencontre constitue une
expérience singulière et enrichissante,
celle d’une personne porteuse d’une
histoire, d’une culture et d’un regard
uniques.
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EDITO

Cher·es ami·es et partenaires,

Pourquoi notre monde peine-t-il à vivre en paix ? N’est-ce pas l’orgueil, l’avidité et le refus
de reconnaître en l’autre un semblable qui nourrissent la plupart des conflits et des
régimes autoritaires ? Ce sont précisément ces guerres et ces persécutions qui plongent
des populations entières dans la misère et les contraignent à l’exil.

Or, 90 % des réfugié·es dans le monde n’atteignent jamais nos frontières. Celles et ceux
qui y parviennent, souvent au péril de leur vie et au prix de séparations douloureuses,
doivent franchir de nombreuses étapes pour faire reconnaître leur droit à la protection.
Ces personnes doivent ensuite trouver leur place dans une société dont la langue, la
culture et les codes socio-économiques leur sont, au départ, étrangers.

Chez Mentor-Escale, nous sommes profondément admiratif·ves du courage et de la
détermination des jeunes exilé·es que nous accompagnons. Notre mission est de les
aider à mieux comprendre les épreuves qu’ils traversent, à ouvrir et à trier leurs bagages :
les fardeaux - peurs, regrets, traumatismes - dont ils devront progressivement s’alléger,
mais aussi les ressources, les talents et les compétences qu’il leur appartient de
reconnaître et de valoriser.

Grâce à une équipe engagée et compétente, à un conseil d’administration pleinement
investi, ainsi qu’au soutien de nos partenaires publics et de nos mécènes, nous pouvons
mener cette mission avec conviction et efficacité.

Derrière les chiffres et les descriptions d’activités présentés dans ce rapport, il y a le
visage de tous les jeunes accompagné·es en 2025. Chaque rencontre constitue une
expérience singulière et enrichissante, celle d’une personne porteuse d’une histoire, d’une
culture et d’un regard uniques. C’est dans un échange fondé sur le respect authentique
de l’autre, dans sa différence, que deviennent possibles la reconstruction et l’élaboration
de nouveaux projets de vie.

Ce rapport est aussi l’occasion d’exprimer notre profonde gratitude envers les jeunes que
nous accompagnons, pour la confiance qu’ils nous accordent.

François CASIER
Président de l’asbl Mentor-Escale
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EDITONOTRE MISSION

& NOTRE VISION

 
Mentor-Escale accompagne les Mineurs Étrangers Non Accompagnés (MENA) et
anciens MENA dans la construction de leur avenir. Nous offrons un encadrement
individuel et collectif, adapté aux besoins de chaque jeune, grâce à une équipe
pluridisciplinaire. Notre action vise à garantir l’accès aux droits, favoriser l’épanouissement
et le bien-être, développer l’autonomie et les compétences de vie, renforcer le lien social
et encourager la participation à la société. En parallèle, nous menons des activités de
sensibilisation pour améliorer la compréhension des réalités vécues par les jeunes
exilé·es. 

Accompagner les (ex-)MENA dans la construction
d’un projet de vie. 

NOTRE MISSION

 
Nous aspirons à une société plus solidaire et inclusive, où chaque jeune, quel que soit
son parcours, peut trouver sa place. Nous voulons que chaque MENA arrivant en
Belgique ait droit à un accompagnement adéquat pour lui permettre de construire
durablement son projet de vie. Nous voulons qu’ils aient accès aux mêmes droits et
opportunités que tous les jeunes et qu’ils puissent participer activement à la vie
collective. Nous avons l’ambition d’améliorer constamment notre méthode
d’accompagnement, en nous adaptant aux besoins évolutifs des jeunes et de notre
secteur, et en apprenant de nos expériences. Nous cherchons à favoriser les synergies en
nous appuyant sur les ressources des jeunes et de nos partenaires. 

Ensemble, donnons aux jeunes exilé·es les clés de
leur avenir.  

NOTRE VISION
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NOS VALEURS

Nous collaborons
avec l’équipe, les
jeunes et les
partenaires dans
l’intérêt des jeunes.

ÉCOUTEÉCOUTEÉCOUTE

Nous offrons une écoute active et bienveillante à
tous les jeunes, afin de comprendre au mieux leur
ressenti et leur situation.

Nous aidons chaque
jeune à prendre
conscience de ses
ressources et à les
activer.

Nous accueillons les
jeunes tels qu’ils
sont et travaillons
dans le respect de
nos différences.

Nous recevons
chaque jeune dans
un lieu accueillant et
sécurisant pour
favoriser une relation
de confiance.

VALORISATIONVALORISATIONVALORISATIONCONFIANCECONFIANCECONFIANCE

COLLABORATIONCOLLABORATIONCOLLABORATION RESPECTRESPECTRESPECT
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Les jeunes

en suivi
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QUI SONT LES MENA ?
Les Mineurs Étrangers Non Accompagnés (MENA) sont des jeunes exilé·es
de moins de 18 ans qui arrivent en Belgique sans parent(s) ni tuteur·trice
légal·e. 

Tout comme les adultes, les enfants s’exilent généralement pour fuir la guerre et les
situations de conflits armés, la persécution, la misère et les privations. Après un voyage
particulièrement dangereux, ces enfants se retrouvent souvent seul·es à leur arrivée en
Belgique. Ils se heurtent alors à la barrière de la langue, à une nouvelle culture et à un
système administratif qu'ils ne connaissent pas. 

Ces jeunes sont en situation de vulnérabilité et nécessitent une protection, une
représentation légale et un accompagnement adapté. Ils ont en outre des besoins
identiques à tous·tes les jeunes : une écoute, de l'attention, de la sécurité et des
perspectives d'avenir.

45 pays d’origine
différents

LES JEUNES SUIVI·ES PAR MENTOR-ESCALE EN 2025

garçons

15 filles

Garçons
84.6%

Filles
15.4%

Afghanistan
39%

Erythrée
14%

Autres
12.5%

Guinée
8.4%

Ukraine
5.4%

Syrie
3.9%

Somalie
3.2%

Rép. dém. Congo
3%

Angola
1.7%

Ethiopie
1.7%

Cameroun
1.5%

Côte d'Ivoire
1.1%

85%
%

Burundi
1.7%

Maroc
1.5%

Palestine
1.3%
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PORTRAIT

La première chose dont j’ai
eu besoin, c’était d’une
assistante sociale qui m’aide
pour l’école, dans la vie
sociale, dans tout.

Ali a quitté son pays à 16 ans. Il est
maintenant suivi par Mentor-Escale à
Namur. À travers son témoignage, il
évoque son arrivée en Belgique, les
défis rencontrés et les avancées qui
ont marqué son parcours.

J’ai un petit frère et une petite soeur qui
n’ont pas le droit d’aller à l’école dans leur
pays. Ça, c’est pour moi quelque chose qui
est important : ma famille a réussi à venir
en Belgique et ils ont commencé l’école. J’ai
changé beaucoup de choses dans ma tête
depuis mon arrivée en Belgique. Il y a
beaucoup de choses que je fais tout seul
maintenant. J’ai appris comment la vie
fonctionne exactement, parce que je ne
savais pas avant. 

Ali, jeune de Namur

        Vous savez, quand on arrive en
Belgique, on ne connait pas la langue. Du
coup, la difficulté, c’est l’école. Imaginez par
exemple quelqu’un qui n’a jamais été à
l’école et la première année, il commence
déjà par la quatrième secondaire (pas
primaire ni maternelle). Et ça, c’est vraiment
dur. Je savais que j’allais doubler, j’ai
d’ailleurs dit plusieurs fois à Madame Olive
« cette année, je vais doubler ». Du coup, je
dois faire attention pour l’année prochaine,
mais cette année, jusqu’à maintenant, ça se
passe bien.

Il y a beaucoup de choses qui se passent
dans notre vie « d’étranger » mais le
moment qui m’a le plus marqué, c’est
quand ma famille est arrivée en Belgique. 

La première chose dont j’ai eu besoin
quand j’ai quitté le centre d’accueil, c’était
une assistante sociale qui m’aide, par
exemple, étape par étape, pour l’école,
dans la vie sociale, dans tout. Mentor-
Escale, ils m’ont aidé à trouver un studio,
parce que je n’avais plus le droit de rester
en maison sociale. Madame Olive a
travaillé dur pour moi, et pour les autres
aussi - les autres étrangers comme moi.

Quand j’ai quitté mon pays, j’avais à peine 
14 ans et 10 mois. J’avais 16 ans quand je
suis arrivé en Belgique, et 18 ans à Mentor-
Escale. Quand je regarde à moi-même
maintenant, il y a eu beaucoup de
changements dans ma vie, mais le plus
important, c’est que ma famille soit là.

J’ai changé beaucoup de
choses dans ma tête. Il y a
beaucoup de choses que je
fais tout seul maintenant,
et j’ai appris comment la
vie fonctionne.




